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elle dit s'il y a de Veau, s'il y en a peu ou beaucoup et où Von doit 
la chercher.

Un mot sur les expériences qui ont été faites au collège d’Antoura. 
On avait placé des réclpiens pleins d'eau dans plusieurs salles cou­
vertes par des terrasses. La jeune fille a indiqué le nombre de ces réci­
pients et la quantité d’eau qu’ils contenaient, en désignant aussi les 
endroits ch ils se trouvaient. Elle a été conduite dans les cours où 
passent les canaux d’eau qui alimentent le collège. Les tuyaux ne sont 
pas k ciel ouvert ; seul le Frère chargé de leur entretien les connaît. La 
jeune Hanné les a indiqués avec précision et a montré exactement 
leur direction. Amenée sur une citerne, elle a dit la quantité d’eau 
qu’elle contenait.

Il est k remarquer que le verre et les métaux sont opaques pour 
Hanné, tandis que la terre et la pierre lui paraissent aussi limpides 
que le cristal.

Cette enfant, n’ayant jamais fréquenté les écoles, n'ayant reçu 
aucune éducation, ignore complètement les mesures. Aussi se 
trompe-t-elle souvent sur l’estimation de la profondeur ; quand elle 
dit : un mètre, trois mètres, la distance est parfois double et même 
triple, et cela k cause de la transparence pour elle des lieux qu’elle 
explore. Plusieurs se sont découragés dans les recherches entreprises 
sur ses indications, précisément k cause de ces erreurs d’évaluation 
pour les travaux à exécuter.

Pour toutes les personnes sérieuses qui ont examiné la question, 
il est évident que la jeune Hanné Nairn voit Veau à travers les 
corps opaques.

Nous savons aussi que le regard d’Hanné peut pénétrer k travers 
le corps humain ; mais, à la suite de questions indiscrètes, la jeune 
fille, sur l’avis de son confesseur, garde son secret pour elle.

Nous trouvons-nous en présence d'une nouvelle manifestation des 
nyons X de Rœntgen 1 Le champ est ouvert aux hypothèses. Pour 
le moment, noue noue bornons à constater les faits et à tirer des 
‘pplications utiles. L’avenir donnera peut-être la clef du mystère.


